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James A. Tucker 

Il 

m1n 

' haque ministère est une forme de 
service. Dans ce cas, comment la 
nature -et plus spécifiquement 
la nature qui nous entoure -

nous sert-elle ? Et pourquoi ce 
ministère de la nature est-il important 
pour nous en tant qu'adventistes du 
septième jour ? 

Le grand ministère de la nature 
envers l'humanité est de lui rappeler 
que le service d'autrui est fondamental. 
Ellen White dit que le service était la 
véritable raison d'être du Christ: <(Dès 
son jeune âge, [Jésus] fut animé d'un 
désir unique: celui de vivre pour faire 
du bien. A cet effet, la nature lui offrait 
ses ressources ; de nouvelles idées 
concernant les méthodes à suivre 
affluaient à son esprit tandis qu'il 
étudiait à cet effet la vie des plantes [et 
celle] des animaux. »1 

L'un des éléments les plus impor­
tants de l'éducation adventiste est le 
service. Ellen White définit la véritable 
éducation comme « le développement 
harmonieux des énergies physiques, 
mentales. spirituelles. [qui] prépare 
l'étudiant à la joie du service ici-bas 
ainsi qu'à celle bien supérieure d'un 
service plus étendu dans le monde à 

Le grand ministère de la nature 

envers l'humanité est de lui 

rappeler que le service d'autrui 

est fondamental. 

venir»~. La véritable éducation doit 
déboucher sur le service. Le plein air 
procure les ressources naturelles pour 
illustrer ce principe et former au service 
chrétien. 

Jésus racontait des histoires simples 
tirées du livre de la nature pour ensei­
gner les vérités les plus profondes. 
Toutefois, même lui devait passer 
beaucoup de temps en préparation afin 
de pouvoir utiliser cette méthode d'une 
façon efficace. Pendant des années, le 
Sauveur étudia la Parole de Dieu, écrite 
et créée. Enfant, il étudia sur les genoux 
de sa mère et découvrit l'histoire des 
hommes de la Bible, celle de Salomon 
par exemple. Tout jeune, il s'instruisit 
aussi sur le lis et le grain de sénevé dans 
le livre de la nature. Petit à petit, il 
saisit la relation étroite entre la Parole 
écrite et la Parole créée, et il commença 
à appliquer les vérités de la nature aux 
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principes religieux. Ainsi, les leçons 
qu'il apprenait de la nature devenaient 
des points de référence dans son 
ministère pour l'humanité. 

Sélection naturelle ou service ? 
L'idée de service est centrale à la 

perspective créationniste. En fait, la 
création dans son ensemble est une 
métaphore de la dichotomie entre la 
philosophie de la sélection naturelle 
prônée par l'évolutionnisme, et la 
philosophie de la chute enseignée par le 
créationnisme. La survie du plus apte 
implique qu'on s'approprie tout ce 
qu'on peut - en 1' emportant par la 
force et en éliminant son rival. 

Mais on peut aussi avancer le point 
de vue contraire pour interpréter la 
nature: l'univers est un magnifique 
exemple de service où chaque élément 
dépend d'un autre de façon fondamen­
tale et significative. En fait, les biolo­
gistes qui se situent du côté de 
l'évolutionnisme ont du mal à expliquer 
le comportement altruiste de certaines 
créatures. Une telle abnégation ne 
pouvant être « naturelle », il faut 
trouver quelque part une raison égoïste 
pour ce comportement. 



Il existe cependant de nombreux 
exemples d' animaux qui se portent à 
l' aide d ' autres créatures sans en tirer 
aucun profit. J'ai lu dans un magazine 
animalier l'expérience d' un vendeur qui 
venait de recevoir une livraison de 
poissons rouges. L' un des poissons 
restait immobile. Il mourrai t bientôt, 
car n'étant pas capable de se mouvoir 
dans l'eau il n'avait aucun moyen de 
s 'oxygéner. Le vendeur plaça le poisson 
handicapé avec quatre autres poissons 
dans un bocal. Trois d'entre eux ne s'en 
occupèrent pas mais le quatrième le prit 
en charge. li le poussait autour du bocal 
afin qu' il pui sse s'oxygéner. Ille 
poussait vers la surface de l' eau et ils 
mangeaient ensemble. Lorsque j' ai lu 
cette histoire cela faisait déjà un an que 
les deux poissons vivaient ensemble 
dans le bocal. La similarité emre cette 
histoire e t celle du bon Samaritain est 
remarquable. La tendance de la nature, 
dans sa condition déchue, est d' ignorer 
ceux qui ont besoin d 'aide, d' attaquer le 
faible et de s'approprier les ressources 
ex istantes. Mais en dépit de ces consé­
quences du péché, il res te des traces du 
plan di vin qui mettent en question les 
thèses avançant des rai sons « égoïstes >> 

300 

comme gouvernant l'origine des 
espèces. 

Nous avons le privilège d'enseigner à 
nos élèves l' Evangile, où nous trouvons 
une perspective différente du monde, où 
l'égoïsme est va incu par l'amour divin. 
Notre Dieu est venu sur terre en servi­
teur pour nous rappeler que les princi­
pes de son royaume sont fondés sur le 
service. La plupart de ses parabo les 
illustrent cette philosophie. 

Motiver les élèves 
La difficulté principale que les 

enseignants et au tres formateurs 
rencontrent est la moti va tion - la leur 
e t celle de leurs élèves. La nature 
fournit l'environnement le plus stimu­
lant qui soit : une colline nous in vite à 

Le plein air procure les ressources 

naturelles pour former au service 

chrétien. 

l'escalader; une fl eur, à la sentir; une 
prai rie, à la traverser en courant ; un 
chien, à le caresser; une framboise, à 
la goûter; le cha nt d'un oiseau, à 
l'écouter. La nature entière nous invite 
à l'action et à la découverte. 

Nous avons été créés pour être actifs. 
pour profiter d' un monde naturel 
débordam d'aventure et de promesses. 
Pourtant, nous sommes devenus à un 
rythme alarmant les pro tagonistes 
passifs d'un monde art ificiel. Les nerfs 
à fleur de peau et les cerveaux 
bourdonnants, la jeunesse d'aujourd'hui 
recherche désespérément un fondeme nt 
sur lequel s'appuyer. Où le trouvera-t­
e lle? Certainement pas dans l'action 
programmée d'un jeu vidéo. ni dans un 
parc d'attraction ! Et certainement pas 
dans la contemplation passive d' un 
écran de télévision où les actions des 
autres se déroulent devant eux. 

Les enfants ont besoin d'action. Mais 
ils en ont besoi n dans un contexte qui 
ait un sens et réponde à leur soif de 
sécurité, d' amour et d'appartenance. Ils 
ont soi f d'apprendre et de développer 
leur potentiel. Les enfants et les jeunes 
ont besoin de la force de caractère qui 
s' acquiert en gri mpant aux arbres ou en 
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Les enfants et les jeunes ont 

besoin de la liberté de pensée que 

l'on trouve lors d'une ballade dans 

l'herbe verte ou le long d'une 

plage. 

escaladant une c ime. U ne atmosphè re de 
permanence na LUrellc é mane d' un arbre 
ou d ' une mo ntagne ; en fai re l'expé­
rience pe rsonne lle remplit l' â me de paix 
et de force. 

Les enfants c t les jeunes o nt besoin 
de la libe rté de pensée q ue l'o n trou ve 
lors d' une bal lade dans l' herbe verte ou 
le long d ' une pl age. Il s ont besoi n de la 
sérénité que l' on découvre ass is près 
d'un ruisseau ou devant les vagues de 
l' océan. Ils ont besoin de la g randeur 
qu'i nspire un pu issant torrent de 
montagne. Ils o nt besoin de réali ser la 
dimensio n de confiance e t de dépen­
dance en regard am un coupl e d 'oiseaux 
donner à manger à leurs petits. Nos 
enfants ont besoin de la clarté de vis io n 
qui vient de la contemplation du monde 
sous un ciel ble u et clair, en respirant un 
ai r pur e t frai s. Te ls seront les effe ts 
d ' une expé rience du mo nde nature l s ur 
l' esprit de nos enfants. 

Nous vivons dans un monde impar­
fait, mais il no us es t malgré tout 
possible de faire l'ex périence de 
l'œuvre de Dieu de diverses façons. La 
nature entière- le premie r li vre de 
Dieu, à présent terni par le péché mais 
toujours témoin de la main de son 
auteur - nous o ffre un contexte 
magnifique pour nous prépare r à une vie 
de service. 

La nature e ntiè re est un mini stère, un 
vé rit able livre, ill ustrant la puissance et 
l' amour de Dieu d 'une façon inimitable. 
Ce ministère est applicable de bien des 
façons- au foyer. en classe, au camp, 
du haut de la c haire, lors d 'excurs io ns 
en plein air e t dans nos rencontres 
pri vées avec le Créateur. C'es t un 
honneur suprême de meure nos é lèves 
en rapport avec le Créateur e t Sau veur 
au moyen d'act ivités dans la na ture. 
Comme le Chri st l'a fait avant eux, il s 
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s' instrui ront à travers les mervei ll es de 
la nature- à la fo is s imples e t com­
plexes- et il s les uti lise ro nt. à la 
maniè re de Jésus. comme exemples de 
service c hré tie n. 
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